
 

  

Ðamá Nɩ́naʋ 
 LETTRES, ARTS ET SCIENCES HUMAINES 

 

Print ISSN: 2617-4766 

         E-ISSN: 2617-4774 

REVUE INTERDISCIPLINAIRE 

 

Mise en page et Impression 

 
IMPRIMERIE ST LOUIS 

 

R
E

V
U

E
 T

R
IM

E
S

T
R

IE
L

L
E

 -
 N

° 
2
3
 Ð

a
m

á
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"Dama Ninao" est une revue scientifique interdisciplinaire qui accepte et publie tous les 

articles relevant des Lettres, Arts et Sciences Humaines. A cet effet, elle s’intéresse aux études 

et théories littéraires, linguistiques, sociologiques, philosophiques, anthropologiques et 

historico-géographiques. La Revue "Dama Ninao", entendu "L’Entente" en langue kabyè du 

Nord Togo, est créée dans l’intention de matérialiser la mondialisation ou la globalisation qui 

s’opère avec l’esprit d’équipe et d’échanges et la désuétude du monde autarcique. Le monde 

scientifique universitaire ne peut échapper à cet esprit d’équipe qui fonde un creuset où « le fer 

aiguise le fer », les échanges se croisent, puis s’entremêlent pour aboutir à une reconstruction 

des connaissances scientifiques individuelles dans la collectivité. 

La Revue Dama Ninao nous renvoie à la Civilisation de l’Universel du poète sénégalais 

Léopold Sédar Senghor, qui prône la porosité des âmes avec l’acceptation de l’autre, de ce qu’il 

dispose d’utile pour mon avancement : sa civilisation, sa culture, sa langue … Elle se fonde 

notamment sur la philosophie de Paul Ricœur qui préconise la perception de Soi-même comme 

un autre. Considérer soi-même comme un autre aux yeux de l’autre, nous amènerait à faire taire 

nos distensions et ressentiments afin de redimensionner notre espace, reconstruire notre histoire 

et notre société. 

La Revue Dama Ninao s’est inspirée de la nature. Des insectes en miniature nous 

produisent de bels chefs-d’œuvre architecturaux, conjuguent leur génie créateur et leur force 

dans la patience et dans la tolérance. Ils créent des œuvres monumentales qui dépassent 

l’entendement humain, les termitières. A cet effet, la nature semble nous parler, nous guider, 

nous instruire dans le silence. Seules ces créations nous interpellent sans autant faire de nous 

des disciples. Comme la termitière qui, pour la plupart du temps, est une composante de 

maillons surgissant de la même matière, la Revue Dama Ninao se veut une termitière 

scientifique dont les enseignants-chercheurs en sont les maillons. 

 Au confluent de diverses sciences, la Revue Dama Ninao se propose de promouvoir la 

recherche scientifique et universitaire en impulsant le dialogue interdisciplinaire, le dialogue 

entre divers champs disciplinaires et divers contributeurs du monde universitaire.  

 

                                                     Professeur Koutchoukalo TCHASSIM 

                                                             Université de Lomé 
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LIGNE EDITORIALE DE LA REVUE DAMA NINAO 

Dama Ninao est une revue scientifique internationale. Dans cette perspective, 

les textes que nous acceptons en français ou anglais sont sélectionnés par le comité 

scientifique et de lecture en raison de leur originalité, des intérêts qu’ils présentent 

aux plans africain et international et de leur rigueur scientifique. Les articles que notre 

revue publie doivent respecter les normes éditoriales suivantes : 

La taille des articles 

Volume : 10 à 15 pages ; interligne 1.5, police 12 pour le corps du texte et les courtes 

citations ; police 11 pour les longues citations, Times New Roman, les références des 

citations doivent être incorporées dans le texte. Exemple : Guy Rocher (1968, p. 29), 

pas de référence en foot-notes à l’exception de quelques commentaires. 

Ordre logique du texte 

- Un TITRE en caractère d’imprimerie et en gras. Le titre ne doit pas être trop long ; 

- Nom et prénom(s) du contributeur ou des contributeurs, nom de l’institution 

d’appartenance, adresse mail 

- Un Résumé (Abstract) de 8 lignes en français et anglais, en interligne simple, suivi 

de 6 Mots clés (Key words) 

- Une Introduction : elle doit avoir une problématique, une méthode et une structure. 

- Un Développement : les articulations du développement du texte doivent-être 

titrées comme suit : 

 1-Pour le Titre de la première section  

  1-1-Pour le Titre de la première sous-section 

  1-2- Pour le Titre de la deuxième sous-section 

 2- Pour le Titre de la deuxième section 

  2-1-Pour le Titre de la première sous-section 

  2-2- Pour le Titre de la deuxième sous-section 

 3- Pour le Titre de la troisième section (si l’auteur de l’article le souhaite) 
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-Une Conclusion : elle doit être courte, précise et concise en mettant en relief 

l’authenticité des résultats de la recherche.  

- Références bibliographiques (Mentionner uniquement les auteurs cités) 

Les divers éléments d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : 

NOM et Prénom (s) de l’auteur, Année de publication, Zone titre, Lieu de publication, 

Zone Editeur. Exemples : 

- AMIN Samir, 1996, Les défis de la mondialisation, Paris, L’Harmattan. 

- BERGER Gaston, 1967, L’homme moderne et son éducation, Paris, PUF. 

- DIAGNE Souleymane Bachir, 2003, « Islam et philosophie. Leçons d’une 

rencontre », Diogène, 202, p. 145-151. (Pour les articles). 

Typographie française 

 - La Revue Dama Ninao s’interdit tout soulignement et toute mise de quelque 

caractère que ce soit en gras. 

 - Les auteurs doivent respecter la typographie française concernant la ponctuation, 

l’écriture des noms, les abréviations… 

Tableaux, schémas et illustrations 

 En cas d’utilisation des tableaux, ceux-ci doivent être numérotés en chiffre romains 

selon l’ordre de leur apparition dans le texte. Ils doivent comporter un titre précis et 

une source. Les schémas et illustrations doivent être numérotés en chiffres arabes 

selon l’ordre de leur apparition dans le texte.  

Soumission des manuscrits 

 Tous les manuscrits doivent être soumis uniquement par voie électronique à l’adresse 

suivante : revuedamaninao@gmail.com/infos@revuedamaninao.net. Tous les 

échanges entre le secrétariat de la revue et l’auteur se feront uniquement par internet, 

il importe donc de fournir un mail actif que l’auteur consulte très régulièrement et 

d’envoyer toutes les informations relatives au processus de publication des articles 

uniquement par mail. Les frais d’instruction de l’article sont de 20000f payables 

immédiatement au moment de l’envoi de l’article. À l’issue de l’instruction, si 

l’article est retenu, l’auteur paie les frais d’insertion qui s’élèvent à 30.000f. Les frais 

d’instruction et d’insertion s’élèvent donc à 50.000f payables par transfert, frais de 
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transfert y compris. Le payement des frais d’insertion donne droit à un tiré à part. Si 

un auteur achète un exemplaire, les frais d’envoi sont à sa charge. Les frais de gravure 

des clichés, des schémas et l’expédition des tirés à part (pour ceux qui voudraient les 

avoir par la poste) sont à la charge des auteurs. La Revue Dama Ninao paraît 

trimestriellement. Toute soumission doit parvenir au secrétariat de la rédaction un 

mois voire deux semaines (délai de rigueur) avant la publication du numéro dans 

lequel l’article pourra être inséré. Pour toute information, envoyez un mail à : 

revuedamaninao@gmail.com/infos@revuedamaninao.net ou visitez le site de la 

revue : www.revuedamaninao.net. 

Evaluation par les pairs 

Les instructeurs à qui la revue affecte les articles de leur spécialité, doivent les lire 

avec rigueur, rejeter tout article dont le contenu est en inadéquation avec le titre et/ou 

dont le raisonnement n’offre pas une qualité scientifique, faire des propositions pour 

l’amélioration dudit article, renvoyer l’auteur de l’article à la ligne éditoriale de la 

revue au cas où elle n’est pas respectée. Ils se doivent notamment de vérifier, par le 

biais d’internet, si le même article n’est pas déjà publié dans une revue en ligne.  

Objectifs et portée 

La revue Dama Ninao, de par son nom qui signifie « entente », a pour objectifs : 

-  de matérialiser le monde universitaire qui est un creuset où « le fer aiguise le 

fer », les échanges se croisent, puis s’entremêlent pour aboutir à une 

reconstruction des connaissances scientifiques individuelles dans la 

collectivité ;  

- de promouvoir la recherche scientifique et universitaire en impulsant le 

dialogue interdisciplinaire, le dialogue entre divers champs disciplinaires et 

divers contributeurs du monde universitaire. 

La revue Dama Ninao a une portée scientifique et sociale. A cet effet, elle publie tous 

les articles relevant des Lettres, Arts et Sciences Humaines et s’intéresse aux études 

et théories littéraires, linguistiques, sociologiques, philosophiques, anthropologiques 

et historico-géographiques sur appel à contribution thématique (colloque) ou varia. 

Elle est un espace de rencontre, de construction et de reconstruction des réseaux 

relationnels et scientifiques. 

                Professeur Koutchoukalo TCHASSIM 

                   Université de Lomé 
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Résumé : Le contrat social tel qu’établi par Locke présente les principes normatifs 

d’un État de droit. En plaçant au cœur de son contrat social le consentement des 

gouvernés et la protection des droits naturels, Locke montre que l’autorité se justifie 

dans un accord mutuel et rationnel des individus libres. Aussi, en proclamant la 

séparation des pouvoirs exécutif, législatif et fédératif, il fait montre de ce que la 

légitimité politique doit reposer sur une organisation institutionnelle tripartite qui 

empêche l’arbitraire. Ainsi, le contractualisme lockéen est une préfiguration de la 

liberté et de la justice qui sont des normes démocratiques qui justifient l’État de droit. 

Dans cette perspective, le contrat social de Locke peut être un modèle inspirant pour 

la modernité politique et contemporaine. 

Mots clés :  Contrat social ; Démocratie ; État de droit ; Justice ; Liberté ; Pouvoirs.  

 

Abstract : Locke’s social contract sets out the normative principles of the rule of law. 

By placing the consent of the governed and the protection of natural rights at the heart 

of his social contract, Locke demonstrates that authority is justified by the mutual and 

rational agreement of free individuals. Furthermore, by advocating the separation of 

the executive, legislative and federative powers, he shows that political legitimacy 

must rest upon a tripartite institutional organisation designed to prevent arbitrariness. 

Thus, Lockean contractualism anticipates the principles of freedom and justice that 

underpin democratic norms and justify the rule of law. From this perspective, Locke’s 

social contract can be regarded as an inspiring model for modern and contemporary 

political thought. 

Keywords : Social contract; Democracy; Rule of law; Justice ; Freedom, Powers. 
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Introduction  

J. Locke, à l’aube du XVIIème siècle, se montre décisif dans l’histoire du 

contrat social, en ce sens qu’il rompt avec les doctrines absolutistes. En effet, alors 

que Machiavel et Hobbes défendaient l’idée d’un souverain autoritaire et absolu, 

garant de la paix civile, Locke, à son tour, propose une conception normative du 

pouvoir fondée sur la liberté de conscience, de raison et surtout sur le consentement 

des gouvernés. Cette approche se présente comme un principe régulateur destiné à 

fonder la démocratie moderne et l’État de droit. Ainsi, pour Locke, le critère de 

validité d’un gouvernement repose sur la protection des citoyens, car le pouvoir 

politique n’est juste que s’il respecte les droits naturels des gouvernés. Cela dit, la 

souveraineté cesse d’être une donnée transcendante ou une prérogative divine suivant 

la conception théologique pour incarner le concret, le résultat d’un pacte volontaire 

entre les individus libres et égaux. Ce contractualisme lockéen s’impose comme une 

critique de l’autoritarisme et l’absolutisme politique, tout en préfigurant les 

fondements de la démocratie moderne libérale, notamment la séparation des pouvoirs 

et la responsabilité des gouvernants. 

Ce contrat proposé par Locke inaugure une pensée politique normative qui 

continue d’influencer les pratiques politiques contemporaines, tant ce philosophe 

s’est révélé en avance sur son temps. Mais, dans un monde en proie aux dérives 

dictatoriales des chefs d’État, le contrat social de Locke peut-il contribuer à fonder 

les principes normatifs de la démocratie et de l’État de droit ? La réponse à ce 

problème central exige l’examen des questions subsidiaires suivantes : En quel sens 

le contrat lockéen se présente-t-il comme une critique de l’absolutisme politique ? 

Dans quelle mesure ce contractualisme est-il le fondement d’un État de droit ? 

 L’intention fondatrice de ce texte vise à montrer que la pensée politique de 

Locke peut offrir des principes normatifs pour restaurer la démocratie et l’État de 

droit dans la société actuelle. Deux démarches méthodologiques, critique et 

démonstrative, seront utilisées afin d’éclairer cet objectif. Dans le premier axe, la 

démarche critique permettra de présenter le contrat lockéen comme une critique de 
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l’absolutisme politique. Dans le second axe, la méthode démonstrative servira à 

prouver que le contractualisme lockéen peut servir de fondement à l’État de droit. 

1. Le contrat lockéen comme critique de l’absolutisme politique 

 La pensée politique de Locke s’inscrit dans une dynamique de contestation 

des doctrines absolutistes qui dominaient la scène politique et intellectuelle de son 

temps. En refusant de concevoir la souveraineté comme un pouvoir illimité et 

indivisible, Locke oppose une critique aux théories qui justifiaient l’autorité 

monarchique absolue en réfutant la souveraineté absolue défendue par Machiavel, 

Hobbes et par la théologie politique.  

1.1.  Locke et la réfutation de la souveraineté absolue  

Le contractualisme politique lockéen se déploie comme une contestation des 

doctrines qui légitiment la souveraineté absolue et l’arbitraire du pouvoir. En effet, 

Machiavel, Hobbes et les théologies monarchiques représentent trois modèles de 

justifications de l’autorité qui, chacun à sa manière, réduit la politique à la domination 

et entrave l’émergence des principes de justice et de limitation du pouvoir. Ainsi, en 

élaborant un contrat social fondé sur le consentement des gouvernés et la protection 

des droits naturels, Locke arrive à remplacer la logique de domination par la logique 

de légitimation rationnelle. Pour lui, le pouvoir prend toute sa légitimité dans le 

respect des libertés fondamentales et se présente a posteriori comme une politique de 

l’endiguement face aux doctrines autoritaristes et absolutistes, en érigeant les intérêts 

civils en bornes infranchissables pour l’autorité. 

En effet, N. Machiavel, avec son réalisme politique, faisait de la conservation du 

pouvoir une finalité suprême au détriment de toute considération morale. Sa célèbre 

formule, selon laquelle « la fin de l’action politique justifie les moyens » (1995, p. 

87), consacre la primauté de l’efficacité sur la morale, tant le mal devient un principe 

de gouvernance et une négation de la justice. Comme C. Lefort (1986, p. 

112) l’indique si bien : « Machiavel fonde la politique sur l’efficacité et non sur la 

justice ». Cette logique de la raison d’État, qui justifie l’usage de la ruse et la violence 
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dans l’exercice du pouvoir du souverain ou du prince, constitue un frein à l’idée d’un 

pouvoir limité par le droit. Face à cette vision, Locke s’y oppose en affirmant que la 

légitimité politique ne peut se réduire à l’efficacité. Elle doit être mesurée à l’aune du 

respect des droits naturels et du consentement des gouvernés. La logique 

machiavélienne se voit donc supplantée par une conception normative lockéenne où 

la justice et la liberté deviennent des critères essentiels de l’autorité politique. M. 

Viroli (1998, p. 203) illustre cette idée à travers ce qui suit : « Locke refuse la 

réduction de la politique à la seule conservation du pouvoir et la replace dans le cadre 

d’une exigence morale universelle » ; morale qui se veut de préserver les intérêts 

civils comme un préalable. 

Dans le même ordre d’idées, en concevant l’État comme un pouvoir absolu, 

l’incarnation du léviathan, garant de la sécurité face à la guerre de tous contre tous, 

T. Hobbes (1999, p. 122) estimait que « la vie de l’homme est solitaire, pauvre, 

brutale et courte ». Dans ces conditions, la souveraineté absolue, c’est-à-dire le 

Léviathan, apparait alors comme une nécessité implacable pour tenir les citoyens en 

respect. Mais, Locke refuse cette conclusion absurde car, pour lui, si l’état de nature 

est marqué par l’insécurité et la défiance, il n’implique pas l’abandon total de la 

liberté. Comme J. Waldron (1988, p. 145) le rappelle : « Locke transforme le contrat 

social en instrument de limitation du pouvoir, et non en justification de son 

absoluité ». Ainsi, chez Locke, le gouvernement tire sa légitimité du consentement 

des gouvernés et demeure constamment soumis à la loi ainsi qu’au contrôle du 

peuple, de sorte que le contrat social devient un mécanisme de limitation et de 

surveillance du pouvoir politique. De même, Q. Skinner (2002, p. 211) observe 

que « Locke redéfinit la notion de contrat en la plaçant sous le signe de la liberté 

individuelle et du consentement contre l’idée hobbesienne de soumission totale ». En 

ce sens, Locke oppose au léviathan hobbesien une conception du pouvoir qui repose 

sur la préservation des droits naturels et sur la responsabilité des gouvernants. À cet 

effet, R. Ashcraft (1986, p. 178) écrit : « Locke fait du contrat social non pas un acte 

de servitude, mais un instrument de résistance à l’arbitraire ». 

mailto:revuedamaninao@gmail.com


Revue Dama Ninao 

 

Revue Dama Ninao Print-ISSN 2617-4766   E-ISSN 2617-4774   

E-mail : revuedamaninao@gmail.com; infos@revuedamaninao.net 
 

 

 

 

749 

Aussi, héritée des monarchies de droit divin, la théologie politique fonde 

l’autorité sur la transcendance religieuse. Cette pensée corroborée par J. Bossuet 

(1993, p. 57), affirmant que « Dieu établit les rois comme ses ministres », montre que 

le pouvoir royal provient directement de Dieu. En ce sens, obéir au souverain revient 

en quelque sorte à obéir à Dieu lui-même. Cette pensée vise essentiellement à 

légitimer l’autorité absolue du monarque et, de ce fait, à condamner toute révolte 

contre le pouvoir royal. À contrario, J. Locke (1994, p.70) rejette cette sacralisation 

du pouvoir et écrit que « les hommes étant (…) naturellement libres, égaux et 

indépendants, on ne peut mettre aucun d’eux hors de cet état, ni l’assujettir au pouvoir 

politique d’un autre, sans son propre consentement ». En substituant le consentement 

humain au droit divin, Locke sape les fondements théocratiques de l’autorité. C’est 

ce que C. Audard (2014, p. 92) met en évidence en disant que « Locke déplace la 

source de la légitimité politique de la transcendance religieuse vers l’immanence du 

contrat entre individus libres ». Ainsi, ce déplacement marque une rupture décisive 

avec la théocratie et ouvre la voie à une conception séculière du pouvoir.  

Dès lors, face à ces doctrines, Locke propose une conception du contrat social 

qui limite le pouvoir par le droit et fonde la légitimité sur la protection des droits 

naturels. C’est ce que P. Manent (2018, p. 74) soutient : « Locke inaugure une 

politique de la limitation où l’État est conçu comme garant des droits et non comme 

maître des individus ». En ne restant pas en marge de cette pensée qui inaugure le 

contrat lockéen comme une mainmise sur les politiques absolutistes, R. Polin (1999, 

p. 133) indique que « la pensée lockéenne institue une véritable barrière contre 

l’arbitraire en érigeant la liberté et la propriété en bornes infranchissables pour le 

pouvoir ». Cette politique de l’endiguement consiste à contenir les dérives 

autoritaristes et absolutistes en affirmation de la légitimité qui ne peut se concevoir 

sans le respect des droits fondamentaux. Locke, en critiquant l’absolutisme, propose 

en amont une alternative normative qui fonde la démocratie libérale et l’État de droit. 

En plaçant les droits naturels au cœur du contrat social, il transforme ce dernier en 
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instrument de résistance contre la souveraineté absolue. Cependant, comment 

parvient-il à défendre les droits naturels contre l’arbitraire ? 

1.2.  La défense des droits naturels contre l’arbitraire 

En se dressant contre tout pouvoir autoritariste et absolutiste, Locke s’affirme 

également en défenseur systématique des droits naturels. Au cœur de son projet 

politique, est placée l’idée que chaque individu est détenteur des droits inaliénables 

qui précèdent toutes institutions politiques et qui ne peuvent être aliénés par aucun 

pouvoir souverain. Cette pensée lockéenne constitue une rupture décisive avec les 

doctrines absolutistes. En effet, là où ces doctrines privilégiaient l’efficacité du 

pouvoir, la sécurité par la soumission ou la transcendance religieuse, Locke 

privilégiait la protection des droits naturels en critères de légitimité politique. En 

outre, le contrat social n’est pas un pacte de servitude, mais un pacte rationnel qui 

fixe les bornes de l’autorité et qui conditionne son exercice à la préservation des droits 

fondamentaux. Cette logique se traduit par une articulation étroite entre droits 

naturels et institutions politiques. 

En effet, Locke insiste sur la nécessité des lois écrites, la séparation des 

pouvoirs et la responsabilité des gouvernements. Ces mécanismes constituent en 

réalité, les garanties concrètes et crédibles contre l’arbitraire. En ce sens, la pensée 

lockéenne préfigure l’État de droit moderne dans lequel la légitimité politique ne se 

mesure pas seulement à l’efficacité, mais à la capacité de protéger les libertés. C’est 

ce qui justifie le fait que « Locke conçoit le droit naturel comme une norme qui 

transcende le pouvoir politique et qui en fixe les bornes » (L. Strauss, 1953, p. 65). 

Cette remarque met en évidence la dimension régulatrice du droit naturel qui agit 

comme une barrière normative contre toute dérive autoritaire.  

Aussi, la défense des droits naturels implique une logique de résistance. En 

effet, lorsqu’un gouvernement viole les droits fondamentaux et inaliénables des 

citoyens, il perd sa légitimité et les citoyens retrouvent par la même occasion leur 

droit de résistance. Cette idée qui consacre la souveraineté des citoyens et de leurs 

droits transforme le contrat lockéen en instrument de contrôle du pouvoir. Selon J. 
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Dunn (2003, p. 219), « Locke fonde la possibilité de la résistance non sur une passion 

ou une révolte, mais sur une exigence rationnelle » selon laquelle la protection des 

droits est la condition de l’obéissance. Ainsi, la résistance n’est pas une rupture 

anarchique, mais une conséquence logique du contrat selon laquelle le pouvoir se 

dissout lui-même dès qu’il cesse de remplir sa fonction de protection.  

Par ailleurs, Locke introduit une dimension séculière et contractuelle de la 

légitimité. En rejetant le droit divin des rois, il affirme que l’autorité politique repose 

sur le consentement des gouvernés. C’est pourquoi, H. Arendt (2006, p. 112) fait 

observer que « Locke inaugure une conception séculière du pouvoir qui veut que 

l’autorité ne soit plus imposée par Dieu mais consentie par les hommes ». Ce 

déplacement est décisif car, il fonde une politique moderne dans laquelle la légitimité 

est immanente, rationnelle et négociée. Le pouvoir devient donc une construction 

humaine qui doit constamment se justifier par le respect des droits. Ainsi, la défense 

lockéenne des droits naturels contre l’arbitraire constitue une véritable barrière 

normative. Elle transforme le contrat social en instrument de protection des libertés 

et en matrice de démocratie. 

Enfin, Locke, en critiquant le pouvoir absolu et en défendant les droits 

naturels, se présente comme un modèle de réalisation de l’État de droit. Dans cette 

perspective, sa pensée politique fondée sur le consentement des gouvernés et la 

protection des droits inaliénables ne pourrait-elle pas constituer un paradigme de la 

bonne gouvernance ? En articulant résistance, consentement et garantie des libertés, 

Locke, à travers cette démarche à la fois critique et constructive, ne prépare-t-il pas 

le terrain à l’application des principes démocratiques et à l’État de droit ?    

2. Le contractualisme lockéen : fondement d’un l’État de droit    

Le contractualisme lockéen fonde la légitimité du pouvoir sur le consentement 

des citoyens et la limitation des pouvoirs par la loi, établissant ainsi les bases d’un 

État de droit. C’est cette double dimension qui confère au contrat lockéen une portée 

normative pour enfin s’imposer comme le pilier de la modernité démocratique. 
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2.1.  Le contrat lockéen : source de consentement et de légitimité du pouvoir  

Si nous tenons compte d’une définition quasi objective du contractualisme 

lockéen, on serait tenté de dire qu’il repose sur une idée fondamentale selon laquelle 

l’autorité politique ne peut se définir comme une contrainte imposée de l’extérieur, 

mais plutôt comme une relation instituée par l’accord volontaire des individus. En 

conditionnant l’exercice du pouvoir, Locke introduit l’idée que la légitimité naît du 

consentement rationnel des citoyens. Dans ce cas, le pouvoir devient une fonction 

déléguée. Cette conception implique que le gouvernement est tenu par une obligation 

fiduciaire ; celui d’agir dans l’intérêt de ceux qui lui confient l’autorité. Le 

consentement devient donc un principe constitutif de la légitimité. À ce sujet, J. Tully 

(1993, p. 58) souligne que « Locke fait du consentement non pas une clause 

secondaire, mais la condition de possibilité de l’autorité politique ». Ainsi, l’autorité, 

plutôt que d’être un droit naturel du souverain, est une délégation qui peut être retirée 

si elle cesse de remplir sa fonction protectrice. 

Le contrat lockéen introduit également une dimension de responsabilité 

permanente. En effet, pour rappel, le pouvoir doit se justifier devant les gouvernés 

car, il n’existe que par leur accord. Si R. Cox (2010, p. 134) observe que « Locke 

fonde la légitimité sur une relation contractuelle qui oblige le pouvoir à se justifier en 

permanence devant ceux qui l’ont institué », c’est précisément parce que cette 

exigence transforme la politique en un espace de reddition de compte dans lequel 

l’autorité est toujours conditionnelle et révocable. Cette responsabilité permanente 

implique que le pouvoir ne peut jamais se considérer comme un acquis. Il est 

constamment soumis à l’épreuve du consentement, ce qui confère à la légitimité 

politique une nature dynamique et évolutive. En ce sens, Locke anticipe la notion 

moderne de gouvernance démocratique. Ainsi, l’autorité doit rendre des comptes et 

se réajuster en fonction des droits et des besoins des individus. Cette logique de 

reddition de comptes se traduit par une exigence de transparence et de limitation. 

C’est dire que le pouvoir ne peut agir dans l’ombre ni se soustraire au contrôle des 

gouvernés. Il doit être encadré par des lois générales et des institutions qui 
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garantissent que son exercice demeure conforme au contrat initial. Le consentement 

n’est donc pas une simple formalité, mais une norme qui conditionne chaque décision 

politique. Ainsi, la légitimité lockéenne ne repose pas sur la seule origine du pouvoir, 

mais surtout sur sa pratique quotidienne et sur sa capacité à respecter les droits 

naturels.  

En outre, cette conception introduit une dimension éthique dans la politique. 

Contrairement à Machiavel et Hobbes qui excluent l’éthique de la fonction politique, 

la gouvernance politique chez Locke implique une responsabilité morale envers les 

citoyens. Il insiste sur le fait que les intérêts civils, en tant que des droits inaliénables, 

ne peuvent être sacrifiés au nom de l’efficacité ou de la sécurité. Dans ce cas, le 

contrat social devient alors un instrument de protection et non de domination. Cette 

exigence éthique confère à la légitimité politique une profondeur qui dépasse la 

simple organisation institutionnelle et engage le gouvernement dans une obligation 

morale permanente.  

Enfin, cette conception lockéenne trouve un écho dans les réflexions 

contemporaines africaines sur la légitimité politique, principalement chez P. J. 

Hountondji (2007, p. 142) qui écrit ceci : « La légitimité ne peut se fonder sur la 

tradition ou l’autorité imposée, mais sur la reconnaissance mutuelle et le 

consentement des citoyens ». Cette remarque souligne l’universalité du principe 

lockéen qui montre que la légitimité politique ne peut être durable que si elle repose 

sur l’accord volontaire des individus. En effet, dans des contextes où l’autorité a 

souvent été justifiée par la force, l’idée lockéenne du consentement apparaît comme 

une exigence de modernité et de rationalité. Elle rappelle que la démocratie ne peut 

se réduire à des procédures électorales, mais qu’elle doit s’ancrer aussi dans une 

reconnaissance mutuelle entre gouvernants et gouvernés.  

Cette universalité du principe lockéen est confirmée par un autre penseur 

africain contemporain F. E. Boulaga (2007, p. 95) qui affirme que « la légitimité 

politique en Afrique ne peut se construire que sur la base d’un contrat social qui 

reconnaît la dignité et la liberté des citoyens ».  Ainsi, il insiste sur la nécessité d’un 
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contrat social adapté aux réalités sociales. Cette perspective montre que le 

contractualisme de Locke est une matrice conceptuelle qui peut inspirer des 

réflexions universelles sur la légitimité et la démocratie. Dans cette dynamique, le 

contrat lockéen apparaît comme une source de consentement et de légitimité du 

pouvoir en érigeant les droits naturels en bornes infranchissables et en instituant des 

mécanismes de limitations. En ce sens, Locke transforme le contrat social en 

instrument de régulation et de protection ; normes démocratiques et de l’État de droit. 

2.2.  La séparation des pouvoirs : norme démocratique et de l’État de droit  

La pensée politique lockéenne bien qu’ambitieuse ne se limite pas à fonder la 

légitimité politique sur le consentement des gouvernés ; elle exige également une 

séparation des pouvoirs qui empêche l’arbitraire et garantit la pérennité des droits 

naturels. Comme il l’indique : « La grande fin pour laquelle les hommes entrent en 

société, c’est la jouissance de leurs propriétés dans la paix et dans la sureté ; le grand 

instrument ou le grand moyen qui permet d’y arriver (…) est donc l’établissement du 

pouvoir législatif » (J. Locke, 1994, p. 96). Le contrat social de Locke se présente 

ainsi comme une matrice qui organise la séparation des pouvoirs et qui conditionne 

leur exercice. Ce faisant, l’État de droit qui implique la démocratie libérale trouve 

ainsi sa source dans une architecture institutionnelle qui prône la séparation des 

fonctions, la primauté des lois et la responsabilité des gouvernants comme garanties 

essentielles. 

Dans la nomenclature lockéenne, le pouvoir législatif est le premier parce 

qu’il exprime la volonté collective et édicte les règles générales. L’exécutif qui vient 

en deuxième position applique ces règles et veille à leur respect. Le fédératif enfin, 

concerne les relations extérieures, la diplomatie et la guerre. Cette tripartition traduit 

une exigence normative selon laquelle aucun pouvoir ne doit être absolu, chacun 

limité et contrôlé par les autres. Comme J. Locke (1994, p. 108) l’affirme : « Dans 

une république bien constituée, qui repose sur ses propres fondements et qui agit en 

conformité avec sa propre nature, c’est-à-dire qui agit pour la préservation de la 

communauté, il ne peut y avoir qu’un seul pouvoir suprême, à savoir le législatif, 
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auquel tous les autres pouvoirs doivent être subordonnés ». Locke insiste sur le fait 

que le pouvoir législatif lui-même doit être limité. Il ne peut légiférer contre les droits 

naturels ni imposer des règles arbitraires. Autrement dit, la loi n’est légitime que si 

elle protège la vie, la liberté et la propriété des citoyens. C’est ce que confirme ce 

propos de N. Bobbio (1996, p. 47) : « La démocratie libérale repose sur la limitation 

du pouvoir par le droit, et Locke en est l’un des fondateurs en affirmant que la loi doit 

être au-dessus de toute autorité ». Le législatif n’est donc pas absolu, mais borné par 

le droit naturel et par le contrat social.  

Ensuite, l’exécutif ne peut agir en dehors des règles générales fixées par le 

législatif. Il doit être responsable devant les citoyens et soumis à un contrôle 

permanent. Cette conception anticipe la notion moderne de gouvernance 

démocratique dans laquelle l’exécutif est tenu par des mécanismes de reddition de 

comptes. Il est donc mandataire et doit agir dans l’intérêt des citoyens, sinon le 

processus de révocabilité s’enclenche. Enfin, le fédératif, même impliquant des 

décisions qui dépassent le cadre interne de la société est aussi assujetti au respect des 

droits naturels en abstraction de l’arbitraire. 

Cette distinction montre que le contrat lockéen s’étend même à la régulation 

des rapports entre les États. Cette séparation des pouvoirs transforme la politique en 

un espace de régulation. Le pouvoir est conçu comme une fonction déléguée et 

contrôlée. Les institutions deviennent les garantes du contrat social et veillent à ce 

que l’autorité demeure conforme au consentement initial. M. Troper (2011, p. 89) 

partage cette réflexion lockéenne : « L’État de droit est celui dans lequel le pouvoir 

est limité par des règles juridiques, et Locke en est l’un des précurseurs en affirmant 

que la loi est la véritable mesure de l’autorité ».  

Ce principe lockéen de la séparation des pouvoirs pourrait servir de modèle 

pour les démocraties africaines dans lesquelles les pouvoirs demeurent souvent 

concentrés entre les mains des chefs d’État. En effet, la séparation des pouvoirs 

conserve une pertinence universelle qui rappelle que la légitimité politique, si elle se 

veut durable, doit reposer sur une organisation institutionnelle qui empêche 
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l’arbitraire. Ainsi, la structuration tripartite des pouvoirs chez Locke se présente 

comme une conséquence nécessaire du contractualisme. Ce principe politique 

transforme le contrat de Locke en une organisation institutionnelle qui promeut la 

liberté et la justice. C’est pourquoi, « la démocratie ne peut se réduire à des 

procédures électorales ; elle suppose une structuration institutionnelle qui garantit la 

limitation du pouvoir et la protection des libertés » (S. B. Diagne, 2007, p. 163). En 

promouvant un contrat social qui garantit les droits naturels, les libertés 

fondamentales et la séparation des pouvoirs, Locke pose ainsi les normes fondatrices 

de la démocratie libérale et de l’État de droit.  

 

Conclusion  

 En définitive, la pensée politique de Locke faisant état de son contrat social, 

bien qu’issue d’un contexte moderne, offre des ressources philosophiques et 

politiques d’une étonnante actualité pour les démocraties contemporaines. En 

affirmant la légitimité du pouvoir sur le consentement des citoyens, la protection 

stricte des droits naturels et la limitation des pouvoirs par la loi, J. Locke pose les 

principes normatifs de la démocratie et de l’État de droit, Il propose un contrat social 

de bonne gouvernance politique. Dans ce monde actuel où les principes de la 

démocratie sont constamment violés, ce contrat, tel qu’élaboré par Locke, peut 

inspirer des réformes institutionnelles durables tant au niveau de leur établissement 

que de leur fonctionnement. Locke suggère que la légitimité politique repose sur le 

respect des normes démocratiques liées au respect des droits naturels des citoyens et 

à la réfutation drastique de l’arbitraire, ce qui implique un contrôle permanent de la 

gouvernance et une reddition de comptes, où l’autorité est toujours conditionnelle et 

révocable. En s’inspirant du modèle lockéen, les démocraties contemporaines 

renforceront l’État de droit et favoriseront sa pleine réalisation. 
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